






14ème, 15ème, 16ème et 17ème dimanches  du Temps ordinaire 
(Année B)  - Eté 2021 - Marc 6, 1-6 ; 7-13; 30-34 ; Jean 6, 1-15 

Jésus, un homme de foi ! 
Dans un pays où la brise légère du matin annonce le 

chant du soleil comme l’éclat d’une fleur en pleine 
maturité, il était une fois un homme de foi qui intriguait. 
Qui est-il ? d’où lui vient donc cette sagesse ? et ces 
miracles qui se réalisent par ses mains ? est-il bien le 
fils du charpentier ? 
Les rumeurs vont bon train, Jésus n’en fait rien sinon 
qu’il prend son bâton de pèlerin. Il va sur les chemins à 
la rencontre des gens pour les accueillir, les enseigner, 
leur proclamer la bonne nouvelle qu’il a reçue lui-même 
de son Père. C’est quelque chose qui est désormais en 
travail, au creux de ses entrailles, pour engendrer 
l’humanité à l’espérance de la Résurrection.  

Alors il cherche, au bord d’un lac ou en pleine 
campagne, dans des villes ou des villages, sous les 
arbres, assis derrière un bureau, … peu importe où, il 
cherche des compagnons pour répondre avec lui à la 
mission du Père. 
Sans détour Jésus les envoie deux par deux, les mains 
vides, avec pour seule tunique la confiance totale qu’ils 
lui font, alors qu’ils ne le connaissent qu’à peine. En les 
invitant au dénuement, Jésus veut leur fait vivre une 

expérience fondatrice, les mettant face à leur force et à 
leur fragilité, à leur courage et à leur empathie. 

A leur retour Jésus voit leur fatigue mais aussi leur 
enthousiasme à tirer de leur besace mille choses à 
raconter. Il souhaite pour eux du repos, c’est pourquoi il 
les entraîne dans un endroit désert ; cependant un repos 
qui va être de courte durée. Une foule, déchaînée, 
assoiffée et affamée, sans berger, 
s’empresse pour écouter inlassablement des paroles qui 
semblent les toucher au plus profond. C’est comme si 
chacune et chacun les entendait d’une manière très 
personnelle. On comprend alors pourquoi un tel 
engouement. 

Pris une nouvelle fois aux entrailles, Jésus ne peut 
rester indifférent à tous ces gens qu’il porte dans son 
cœur. Entre la Parole et le Pain, il n’y a qu’une bouchée, 
et il va faire qu’il y en ait pour tous et même plus, voire 
en abondance.  

Dans un pays où la brise légère fait parfois vaciller 
l’espérance et la foi, rappelons-nous qu’il était une fois 
un homme de foi sur qui on peut s’appuyer en toute 
circonstance : d’une bouchée Jésus fait un pain. 
                                                                              
Catherine Menoud 

ÉVANGILE de Jésus Christ  
Saint Marc 6, 1-6 (4 juillet 2021)

« Un prophète n’est méprisé que dans 
son pays »
En ce temps-là,Jésus se rendit dans son lieu d’origine,  
et ses disciples le suivirent. 
Le jour du sabbat,  il se mit à enseigner dans la 
synagogue. 
De nombreux auditeurs, frappés d’étonnement, disaient 
: 
« D’où cela lui vient-il ? 
Quelle est cette sagesse qui lui a été donnée,  et ces 
grands miracles qui se réalisent par ses mains ? 
N’est-il pas le charpentier, le fils de Marie, 
et le frère de Jacques, de José, de Jude et de Simon ? 
Ses sœurs ne sont-elles pas ici chez nous ? » 
Et ils étaient profondément choqués à son sujet. 
Jésus leur disait :  « Un prophète n’est méprisé que 
dans son pays, sa parenté et sa maison. » 
 Et là il ne pouvait accomplir aucun miracle ; 
il guérit seulement quelques malades  en leur imposant 
les mains. 
 Et il s’étonna de leur manque de foi. 
Alors, Jésus parcourait les villages d’alentour en 
enseignant.









ÉVANGILE de Jésus Christ  
Saint Marc 6, 7-13 (11 juillet 2021)

« Il commença à les envoyer »

En ce temps-là, Jésus appela les Douze ;  alors il 
commença à les envoyer en mission deux par deux. 
Il leur donnait autorité sur les esprits impurs,  et il 
leur prescrivit de ne rien prendre pour la route, 
mais seulement un bâton ;  pas de pain, pas de sac,  
pas de pièces de monnaie dans leur ceinture. 
« Mettez des sandales, ne prenez pas de tunique de 
rechange. » 
Il leur disait encore : 
« Quand vous avez trouvé l’hospitalité dans une 
maison,   restez-y jusqu’à votre départ. 
Si, dans une localité,  on refuse de vous accueillir et 
de vous écouter, partez et secouez la poussière de 
vos pieds : 
ce sera pour eux un témoignage. » 
Ils partirent,  et proclamèrent qu’il fallait se convertir. 
Ils expulsaient beaucoup de démons,  faisaient des 
onctions d’huile à de nombreux malades, 
et les guérissaient.

ÉVANGILE de Jésus Christ  
Saint Marc 6, 30-34 (18 juillet 2021)

 « Ils étaient comme des brebis sans 
berger »

En ce temps-là,
après leur première mission, les Apôtres se réunirent 
auprès de Jésus,  et lui annoncèrent tout ce qu’ils 
avaient fait et enseigné. 
Il leur dit : 
« Venez à l’écart dans un endroit désert, 
et reposez-vous un peu. » 
De fait, ceux qui arrivaient et ceux qui partaient étaient 
nombreux,  et l’on n’avait même pas le temps de 
manger. 
Alors, ils partirent en barque pour un endroit désert, à 
l’écart. 
Les gens les virent s’éloigner,  et beaucoup comprirent 
leur intention. 
Alors, à pied, de toutes les villes,  ils coururent là-bas  
et arrivèrent avant eux. 
En débarquant, Jésus vit une grande foule. 
Il fut saisi de compassion envers eux, parce qu’ils 
étaient comme des brebis sans berger. 
Alors, il se mit à les enseigner longuement. 



ÉVANGILE de Jésus Christ  
Saint Jean 6, 1-15 (25 juillet 2021)

« Ils distribua les pains aux 
convives, autant qu’ils en 
voulaient »

En ce temps-là, Jésus passa de l’autre côté 
de la mer de Galilée,   le lac de Tibériade. 
Une grande foule le suivait,  parce qu’elle 
avait vu les signes   qu’il accomplissait sur les 
malades. 
Jésus gravit la montagne,  et là, il était assis 
avec ses disciples. 
Or, la Pâque, la fête des Juifs, était proche.
Jésus leva les yeux  et vit qu’une foule 
nombreuse venait à lui. 
Il dit à Philippe : 
« Où pourrions-nous acheter du pain 
pour qu’ils aient à manger ? » 
 Il disait cela pour le mettre à l’épreuve, 
car il savait bien, lui, ce qu’il allait faire. 
    Philippe lui répondit : 
« Le salaire de deux cents journées ne 
suffirait pas  pour que chacun reçoive un peu 
de pain. » 
Un de ses disciples, André, le frère de Simon-
Pierre, lui dit : 

« Il y a là un jeune garçon qui a cinq pains 
d’orge  et deux poissons,  mais qu’est-ce que 
cela pour tant de monde ! » 
 Jésus dit : 
« Faites asseoir les gens. » 
Il y avait beaucoup d’herbe à cet endroit. 
Ils s’assirent donc, au nombre d’environ cinq 
mille hommes. 
Alors Jésus prit les pains  et, après avoir 
rendu grâce,  il les distribua aux convives ; 
il leur donna aussi du poisson,  autant qu’ils 
en voulaient. 

Quand ils eurent mangé à leur faim, 
il dit à ses disciples : 
« Rassemblez les morceaux en surplus, 
pour que rien ne se perde. » 
 Ils les rassemblèrent, et ils remplirent douze 
paniers  avec les morceaux des cinq pains 
d’orge,  restés en surplus pour ceux qui 
prenaient cette nourriture.
À la vue du signe que Jésus avait accompli, 
les gens disaient : 
« C’est vraiment lui le Prophète annoncé, 
celui qui vient dans le monde. » 
    Mais Jésus savait qu’ils allaient l’enlever
pour faire de lui leur roi ; alors de nouveau il 
se retira dans la montagne, lui seul.
 


